Santé et protection sociale

RESISTER ET CONSTRUIRE 

UNE AUTRE POLITIQUE

Des milliers de salariés  de la santé du public et du privé sont en lutte ce 20 octobre. Leur colère est grande ! Et il y a de quoi !

Les réformes de Douste Blazy : Hôpital 2007, la tarification à l’activité, la réforme de la sécurité sociale et maintenant le projet de loi de financement de la sécurité sociale (PLFSS ) pour 2006 finissent de casser notre système de santé et de protection sociale. Leur objectif est de brader le service public hospitalier aux grands groupes des cliniques privés, la protection sociale aux assurances privées. Pour les tenants du libéralisme tout doit devenir marchandise y compris la santé. Diminuer les dépenses de santé remboursables est l’obsession de tous les gouvernements de droite comme de gauche depuis plus de vingt ans afin de répondre aux exigences du traité de Maastricht et du Pacte de stabilité.

Des conséquences désastreuses pour la santé des populations...

Déremboursements, forfait d’un euro puis maintenant de 18 euros, augmentation du forfait hospitalier, dépassements d’honoraires, pénurie des professionnels de santé, fermeture des hôpitaux de proximité…L’accès aux soins devient de plus en plus difficile surtout pour les plus pauvres. Les sans papiers et les demandeurs d’asile depuis les décrets de cet été restreignant l’Aide Médicale d’Etat ne peuvent pratiquement plus se soigner.  L’étude de médecins du monde en témoigne. Ceux qui n’ont plus accès aux soins ont augmenté de  10%  en un an.

…et pour les personnels de santé

Les conditions de travail sont tellement dégradées que les professionnels de santé ne sont plus en mesure de répondre à leurs missions. Leur souffrance et leur colère sont grandes. Les 35H qui auraient du rendre leur vie plus facile a aggravé leur situation parce que les différents gouvernements ont refusé de former et d’embaucher le personnel en nombre suffisant.

Un système de santé en crise.

Des hôpitaux au bord de la faillite, des secteurs ruraux et des quartiers populaires sans professionnel de santé, dépourvus d’hôpitaux de proximité, des écoles d’infirmiers qui ne font pas le plein, plus de 900 internes en médecine générale qui manquent, une sécurité sociale qui rembourse de moins en moins avec un déficit qui continue de se creuser … La réforme de Douste Blazy est un échec total. C’est tout notre système de santé qui est en crise. La responsabilité du MEDEF, du gouvernement est engagé. Ils ne parlent que d’économie à faire, jamais des besoins de santé à satisfaire.

Cela ne peut plus durer ! Tous ensemble prenons les moyens pour stopper cette entreprise de démolition, pour construite une réforme de santé qui cette fois change la donne parce qu’elle tournera le dos à la maîtrise comptable, parce qu’elle sera antilibérale et citoyenne.

Des mesures immédiates


Pour améliorer les conditions de travail des personnels de santé :
Le PLFSS (projet de loi de financement de la sécurité sociale) 2006 ne peut rester en l’état. L’ONDAM qui détermine le niveau de dépense doit être revu à la hausse afin d’avoir les moyens de former et d’embaucher le personnel en nombre suffisant.

Des négociations doivent s’ouvrir immédiatement avec les partenaires sociaux pour des augmentations de salaires, la revalorisation des carrières, la résorption de la précarité.

Pour des moyens immédiats pour l’hôpital public :

Les restructurations et fermetures doivent être stoppées, l’application de la tarification à l’activité suspendue.  Les moyens financiers doivent être donnés à l’hôpital public pour sortir de l’endettement chronique et répondre à ses missions. Les communistes proposent immédiatement la suppression de la taxe sur les salaires, de la TVA, des emprunts à taux 0.

Un plan d’urgence de formation avec notamment l’instauration d’un salaire pour les élèves d’infirmiers, et d’une aide au logement, l’ouverture de centre de formations, un numerus clausus de 9000 médecins par an, une aide financière aux régions qui ont désormais la charge de la formation des professions paramédicale.

Les parlementaires communistes défendront de telles propositions.

Construire une réforme  alternative

Pour sortir de la crise nous devons tous ensemble : professionnels de santé, usagers, organisations syndicales, associations, forces politiques de gauche construire le contenu d’une réforme alternative  en rupture avec les dogmes libéraux. La formidable victoire de notre peuple le 29 mai a ouvert des possibilités nouvelles pour qu’enfin la politique change la vie des gens. Le PCF va contribuer à l’organisation de forums dans tout le pays pour travailler à l’élaboration de propositions novatrices.

Dans ce cadre là nous versons au débat des propositions pour :

· le développement de l’hôpital public

· la création d’un pôle public du médicament

· le remboursement à 100% de tous les soins par la sécurité sociale

· rendre la sécurité sociale aux assurés sociaux en redonnant le pouvoir aux conseils d’administrations avec des administrateurs élus au suffrage universel

· un financement à la hauteur des besoins par la cotisation sociale avec une augmentation de la cotisation patronale, une cotisation sur les revenus financiers des entreprises et de banques,  une modulation des cotisations en fonction des politiques d’emplois de formations des entreprises.

22 octobre 2005, Halle des sports Georges Carpentier, Paris 13e – métros Porte d’Ivry – Porte de Choisy - 15h00 « La parole à celles et ceux qui luttent »  et la participation de Marie George Buffet et Francis Wurtz 

Parti communiste français





Ils et elles prendront la parole le 22 (liste partielle) : 





Patrick Candela, Netslè, Saint Menet


Jean Paul Israël, SNCM, Marseille


Christian Barsoti, Hewlett-Packard, Grenoble.


Mimouna Hadjam, association Africa, La Courneuve.


Cathie Polo, EDF


Claude Michel, syndicaliste culture


Aminata Traoré, les caravanes de la dignité contre les barbelés de l’injustice,


Sadock Guitoun, collectifs des sans papiers


Francis Wurtz


Marie-George Buffet 








